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Ï J S PAYS PHOSPHATIFÈRES 
DE PICARDIE 

Le voyageur qui n ' a pas visité, depuis 
t rois années, le p la teau compris dans le 
quadrilatère formé p.ar les villages picards 
de Beauval, Baquesue, Ramcheval et Or-
ville, est véritablement surpris en voyant 
le changement survenu pendant ce laps de 
temps relativement fort court. 

A la place do c h a m p s peu productifs se 
trouvent des chant iers , occupant plusieurs 
mill iers d'ouvriers, e t des usines en pleine 
activité. 

C'est que ces terres , auparavant dédai­
gnées, ont é té reconnues posséder une 
matière précieuse que l 'industrie s'efforce 
de leur a r racher ; nous voulons parler du 
phosphate neutre de chaux (1). 

Tout le monde sait qu'en dehors de 
quelques emplois industriels, le phosphate 
de chaux est fort recherché pa r les agri­
culteurs auxquels il fournit un engrais 
très actif. 

La plante pour atteindre son complet 
développement, ne peut se passer d'acide 
phosphorique. L'azote donne bien los ap­
parences d'une belle végétation ; mais de 
même que chez l 'homme, il faut pour sou­
tenir le corps, le phosphate de chaux qui 
forme la plus grande part ie de la char-

( IJDès 1860 M. d e M e r c e y avait s igna lé ( e x i s t e n c e 
de g i sements de sables phosphatifères, mais il n e n 
avaït pas reconnu toute l a r ichesse . 
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pente osseuse, de même pour que les cé­
réales viennent fortes e t abondantes, il 
leur faut trouver dans le sol de l'acide 
phosphorique assimilable. 

Aujourd'hui, le phosphate de chaux, 
épuisé par une longue et forte culture, a 
a presque complètement disparu du sol de 
France, et l 'agriculteur est obligé de four­
nir à la terre ce que lui fait défaut, sous 
peine de voir péricliter son œuvre . 

Avant 185G, les engrais phosphates se 
réduisaient au noir de fumée, résidu des 
sucreries, e t aux déchets des fabriques de 
gélat ine; ma i s ces produits, d'un emploi 
assez difficile, avaient en outre le désavan­
tage de coûter relativement trop cher. 
Aussi quand M. Elie de Beaumont, révéla 
vers 1855, l'existence dans les Ardennes 
de gisements de phosphates minéraux, sa 
découverte fut accueillie comme un véri­
table coup de fortune pour l 'agriculture 
française (2). 

Mais ces gisements ne pouvaient suffire 
aux demandes de la consommation, et , 
l'éveil donné, on se mit de tous côtés à re ­
chercher les phosphates de chaux naturels . 

La Russie trouva certaines contrées de 
l'Oural pour ainsi dire pavées démodules . 
Au Canada, des dépôts de sables phospha­
tés furent découverts à la surface du sol 
dans presque toutes les provinces, et, près 
de Québec, le commerce des phosphates 
a pris une extension plus grande que le 
commerce du bois lui-même, pourtant si 
actif en ces parages. Le sol de la Bel­
gique fut fouillé à son tour, et l'on y dé­
couvrit aussi le précieux engrais . 

En France, outre les nodules des Ar­
dennes, les recherches ont mis aux jours 

(8) Ces g i s e m e n t s sont formés de nodules. 

des rognons et des sables phosphatés, 
dans le Lot, le Tarn-et-Garonne et le P a s -
de-Calais; ma is la consommation croissant 
toujours, des ingéneurs délégués par di­
verses compagnies minières s'en furent par 
monts et par vaux à la découverte de nou­
veaux terrains phosphatifères. 

C'est ainsi que l'immense richesse des 
poches de Beauval fut reconnue (3) et 
qu'un des plus riches gisements de phos­
phate de chaux fut livré à l'industrie. 

La richesse en acide phosphorique des 
phosphates minéraux exploitables varie 
entre 20 Oio (modules) e t 40 0\o (sables 
phosphatés) équivalant comme engrais à 
environ 40 à 90 0(0 de phosphate de cal­
cium ; le prix de vente est basé sur la r i­
chesse en phosphate en raison de 1 franc 
par unité : ainsi une tonne de phosphate 
à 70 0\o vaut 70 francs. 

Le phosphate en Picardie remplit des 
cavités cylindro-coniques nommées poches, 
qui d 'après les théories les plus vraisem­
blables, auraient été creusées au centre 
de la craie par des tourbillons marins 
aidés des petits éruptions, fumerolles d'un 
genre particulier qui furent propres à la 
période crétacée sans doute. Les parois de 
ces poches faites d'un mélange assez con­
sistant de craie et d'acide phosphorique 

phosphaté qui remplit l ' intérieur se pré­
sente sous forme de sable doux et onc­
tueux au toucher. 

Comme nous le disions plus haut , on ne 
peut rien affirmer quant à cette curieuse 
formation, et il serait trop long de la dis­
cuter ici : les uns y voient simplement le 
produit d'un tourbillon marin, les autres 
un double phénomène, marin et volcani­
que. Laquelle do ces deux hypothèses se 
rapproche le plus de la vérité? Nous som­
mes forcés d'attendre de nouvelles obser­
vations pour nous prononcer d'une ma­
nière catégorique (4). 

tions, avec toute l 'installation d'une mine, 
dont ces exploitations semblent être la 
minia ture (5), 

Les phosphates extrai ts présentent une 
apparence terreuse et doivent subir plu­
sieurs t ra i tements avant d'être livrés à 
l 'agriculture. 

D'abord ils sont portés au séchoir ou ils 
perdront leur humidité. Le séchoir ordi­
naire est formé d'une aire de grandeur 
variable sur laquelle sont établies des ri­
goles en briques recouvertes de plaques 
de tôle de fer. Sur cette plate-forme, on 
étend les terres phosphatées en couche de 

Tantôt le sommet de la poche effleure quelques centimètres d'épaisseur, puis on 
le sol, tantôt au contraire, il faut l 'aller fait passer au t ravers des rigoles inférieu­

res un courant d'air surchaufté qui produit 
la dessication presque complète du sable 
phosphatifère (6). 

Après cette opération, le sable conserve 
une forme granuleuse qu'il faire disparaî­
tre par des procédés mécaniques. 

On obtient ce résultat en le faisant pas­
ser dans une espèce de moulin chargé de 
pulvériser les grémelons, puis en lo tami­
sant au moyen do machines spéciales. Le 
sable se change alors en une poudre in-
palpable, t rès onctueuse et nettoyant les 
mé taux sans les rayer . 

Dans cet état, quoique insoluble,le phos-

chercher à vingt ou trente mètres de p ro 
fondeur, sous l 'argile e t même sous la 
craie De là deux méthodes d'extraction. 
Le premier mode, employé partout où le 
phosphate est voisin du nouveau du sol, 
consiste simplement à dégager la poche 
des matières étrangères qui la recouvrent 
et à ouvrir une carrière à ciel ouvert . Le 
second mode qui s'applique aux gisements 
situés plus profondément, comporte un 
travail plus délicat. Lorsqu'une série de 
sondages, soigneusement pratiqués, a per­
mis d'établir la coupe d'une poche, on éta­
bl i t un où plusieurs puits perpendiculaires. 

sont régulièrement circulaires et descen- descendant la couche phosphatée, puis des 
dent presque perpendiculairement pour se galeries boisées et un système d'extrac-
terminer par un fond ovoïde et dur de | . 
p h o s p h a t e d e c h a u x p r e s q u e p u r . L e s a b l e I (4) N O U 1 tendrions cependant à n o u s rapprocher de 

U la seconde hypothèse , qui nous semble mieux cadrer 
(3) P l u s r é c e m m e n t encore , on » trouvé de* ro- ! avec les faits. Sous l ' influence d'epèces de fumerolles , 

g n o n s phosphatés à Brcteu i l et à l l a l l e m o n t . N o u s j dfts tourbi l lons marins ont pris na issance , o n t creusé 
pensons d'a i l leurs , que les découver tes ne s ' a n c t e - ' l e s poches e t (orme la calot te de phosphate presque 
ront pas là, et q'.:'avant l o n g t e m p s la présence de gi- pur; puis le ca lme se rétabl issant , les p o : h e s sa sont 
s e m e n t s sera s ignalée le long-de la va l l ée de l 'Authie | rempl ies des : ables phosphatés , par l e double fait de 
et sur les co l l ines p lus proches d'Amiens, tant sur la j décomposi l ions animales poussées jusqu'à la fossilifl-
rive droite que sur la rive gauche de. la S o m m e . La ! cat ion, et d'une injection d'eau chargée d'acide car-
s imi l i tude à~. formation et d exposit ion est la base de , bonique. N o u s n' insisterons pas sur ce t te quest ion 
notre hypothèse , encore à l 'é tude. 

(5) A. propos de ce second mode d'exploitat ion, on 
nous permettra de faire deux remarques qui ne s o n t 
pas sans importance : 

1" Certains entrepreneurs paraissent ne pas pren­
dre toutes l e s précaut ions désirables ; 

2- Cette méthode d'extraction semble donner raisea 
à ceux qui voient dans les phosphates une propriété 
de l 'Etat, e n vertu des lo i s de 1S10 et 1810 qui attri­
buent au g o u v e r n e m e n t le droit de concéder les 
m i n e s . 

(6) On a e m p l o y é aussi avec grand succès un sé­
choir formé d'un cy l indre , m u n i à l ' intérieur d'une 
hé l ice entra înante , et tournant sur un feu doux . 

phate est delà assimilable par la plante e t 
un agriculteur français, M. Grandeau a 
fait l 'expérience suivante : Il a amendé 
deux hectares , l 'un avec du superphos­
phate et l 'autre avec du phosphate réduit 
en poudre, le premier hectare a donné 20 
quintaux 60 de blé, et le second 20 quin­
taux 20. Si l'on considère que le super­
phosphate coûte 2 fois et 1|2 le prix du 
phosphate, on trouvera que le rendement 
a été relativement plus avantageux pour 
le terrain amendé avec le phosphate na­
turel . 

Mais cette manière de voir ne fait pas 
encore loi, et le phosphate, après avoir 
subi le traitement mécanique que nous ve­
nons de décrire, doit être soumis à un 
traitement chimique, destiné à le tranfor-
mor en superphosphate ou phosphate 
acide, soluble, et facilement assimiliable. 
(7) 

Cette réaction s'obtient en traitant le 
i phosphate neutre par 90 0m d'acide sul-
i furique : le mélange est fortement émul-

sionnô et le phosphate tribasique d e 
| chaux, 3 CaO, PhO5 se trouve dédoublé en 

deux sels moins riches en chaux 
( 2 CaO 2HO, PhO» soluble. 
( 2 CaO 4HO, PhO5 soluble dans le ci­

trate d'ammonique. 
A sortir de cette manipulation, le phos­

phate devenu superphosphate est livré à 
l 'agriculture; elle y trouve un engrais 
précieux, dont le rôle est de jour en jour 
plus important et plus apprécié. 

JOSEPH ROUSSEAU. 

(i) Déposé sur le sol , le superphosphate ne tarda 
pas à reprendre son ancienne composit ion. Il y a 
donc intérêt à ne pas employer à la fois de trop gran­
des quanti tés de superphosphate . 
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du JOURNAL, DE ROU-
BAIX des annonces e t in­
ser t ions de tous genres , pour 
tous les journauxdu Nord.de 
Par i s , du res te de la France 
e t de l 'étranger, sans aucune 
augmentation de prix 

(Innonces légales 
TRIBUNAL DE COMMERCE 

DE ROUBA1X 

» è c l » r _ U o n d e fa i l l i te 

Par jugement en date du 2 
janvier 1888, le sieur Henri Oor-
nille, cafetier, demeurant à Rou-
baix, me de Ma Campagne, a été 
déclaré en état de faillite. 

L'époque de la cessation des 
paiements a été fixée provisoire­
ment au 2 janvier 1888. 

Juge-commissaire, M. Dumor-
t iet'- . . . . , • 4. 

Syndic provisoire, M. Lizot. 
Le Greffier ilu Tribunal, 

1623id E. VITOU. 

TR1EUNAL DE COMMERCE 
DE ROUBA1X 

D é c l a r a t i o n d e fa i l l i t e 

P»r jugement en date du 2 jan­
vier lt88, le sieur Alphonse Hau-
wels, marchand lorain, demeu­
rant a Roubaix, rue de la Gare, 
a été déclaré en état de faillite. 

L'époque de la cessation des 
paiements a été fixé» provisoire­
ment au 2 janvier 1888. 

Juge-Commissaire, M. Léon 
Motte. 

Syndic provisoire, M. Bonrgois. 
Le Greffier d« Tribunal, 

10233d E. VITOU. 
TRIBUNAL DE COMMERCE 

DE ROUBAIX 

D é c l a r a t i o n d e fai l l i te 

Par jugement en date du 29 
décembre 1887, le sieur Vande-
kerkhove, entrepreneur, demeu­
rant à Roubaix, rmeSaint-Honoré, 
13, a été déclaré en état de fail­
lite. 

L'époque de la cessation des 
paiements a été fixée provisoire­
ment au 29 décembre 1887. 

Juge-Commissaire, M. Henri 
Carré. 

Syndic provisoire M. Chat-
teleyn. 

Le Greffier du Tribunal, 

l«235d E. VITOU. 

Etude de Me DUTH01T, notaire 
à Roubaix 

Prorogation de Société 
Par contrat passé devant 

Me DUTHOIT et son collè­
gue, notaires à Roubiix, le 
douze décembre mil hui t 
cent quatre-vingt-sopt. 

« Enregistré à Koubaix, 
> au droit total de vingt-
> hni t francs soixante-
» quinze centimes, par M. 
» PAQUET. » 

M. Jean-Baptiste VAN WEL-
DEN, charpentier-menuisier, de­
meurant à Roubaix, seul associé 
responsable, e t une antre per­
sonne dénommée audit contrat , 
simple commanditaire, ont pro­
rogé de deux ans, soit jusqu'au 
trente-et-un décembre mil hui t 
cent quatre-vingt-neuf, la société 
en commandite simple existant 
entre eux sons la raison sociale : 

J.-BtLVANWEL_EN&Cie 

Demandes & offres 
D'EMPLOI I 

Blousses e' Laines peines 
U n i i é ^ ' o e î u i l t e x ] » é i * i « 

• i i c i v t ô , e n r a p p o r t a v e c la 
b o n n e c l i e n t è l e , p o u v a n t a u b e s o i n 
t r a i t e r a c o m p l e - à - d e m i , d é s i r e - ; 
ra i t s 'adjo indre .pour V e r * - 1 e r » 
e t « e s e n v i r o n s , la r e p r è - \ 
s e n t a t i o n d ' u n e b o n n e m a i s o n o u 
M m e t t r e e n r e l a t i o n a v c u n | 
c o r r e s p o n d a n t a c t i f o o n r l e s b l o u s - j 
s e s et p e i g n é s . Garant i e s e t ré f è - ; 

r e c c e s s é r i e u s e s . — E c r i r e a u x i 
i n i t i a l e s H. B. F . , p o s t e r e s t a n l e i 
s t a t i o n Es' Xervia s . 16207 \ 

TENEIRDELIVUES: On de- | 
mande 

un teneur dél ivres ,sèr ieox,ayant I 
une belle écriture et a'i courant 
da la comptabilité d'une fabrique j 
de t i s sus .— Réponse au bureau | 
du journal , aux initiales K. C , j 
en indiquant les maisons où l'on 
a rempli est emploi. 10231 

Maison spéciale pour Pompes Funèbres 

D É C O R A T E U R 
1 6 4 - 6 6 , rue de l'Alouette, ROUBAIx\ 

CORBILLARDS DE TOLTES CLASSES 
d e p u i s i 5 f r a n e s 

TRANSPORT A L'ÉTRANGER 
Chapelle ardente et accessoires compris 

d e p n i H 1 4 ) f r . 
i N O T A . — M. C O U R T O T - U Y T T E N ' H O V E s e c h a r g e d e s 

formal i t é? n é c e s s a i r e s p o u r l e s c o n c e s s i o n s a u c i m e t i è r e d e 
R o u b a i x et e x h u m a t i o n s . 16128 

RUE DE LANHQY, 542 

R O U B A . I X 

BIRE4LDEPLACEMENT 
i en tous genres et pour toutes los •• 
parties. 11984 ; 

LE MONDE TEXTILE 
Annuaire des Filateurs et Tis- j 

seurs d'Europe et des Industries i 
qui s'y rattachent. Grand format j 
in-t-". Prix 12fr.G0 (port compris). 
— Prix des annonces : Une page, ! 
100 fr.; 2 pages, 180 fr.; 3 pages, ! 
250 fr.; i pages, 300 fr. 

On souscrit aux bureaux du 
Journal de Roubaix. 

pour la charpente et ia menuise­
rie, et dont le siège est à Rou­
baix, actuellement rue d'Alsace. 

Ladite société a été constituée _ _ _ _ _ _ t B M _ 
auxtermesd'un acte passé devant i Si ! l \ K l l l \ \ I h 
M'DUTHOIT, le vingt-huit juin «U. 
mil huit cent soixante dix-sept, 
et devait prendre fin le trente-
et-un décembre mil huit cent 
quatre-vingt-sept. 

Dsuxexpèditionsdu con­
trat de prorogation ont été 
déposées le quatre janvier 
mi l huit cent quatre-vingt-
huit, l'ane an greffe du 
Tribunal de commerce de 
Roubaix. et l'autre au 
greffe de la Justice-de-
Paix du Canton-Ouest de 
la même ville. 

Pour extrait, 
16241d DUTHOIT. 

On de-1 
m a n 4 e u n e 

Immeubles àlouer 

sorvoillanle pour un atelier de 
piqùrage et èpluchage. — Ecrire 
au bureau du Journal, sous les 
initiales T. L. Inutile de se pré­
senter si l'on ne peut fournir les 
meilleures rèfèiences. 1623?d 

4 1 Al inn deuxmaisonsàusage 
L U L - i l de rentier, situées 

rue Charles Quint, Roubaix .̂ — 
S'adresser même rue, 17. 15437 

TRIBUNAL DE COMMERCE 
DE ROUBAIX 

S é a n c e p o u r l e s y n d i c a t 
dé t tn l t t r 

de la faillite du sieur Ed. Vande-
kerkhove, entrepreneur, demeu­
rant à Roubaix, rue Saiat-Hono-
ré, 13. 

La réunion des créanciers aura 
lieu au Tribunal, le6 janvier 1888, 
à. 3 heures du soir. 

Juge-Commissaire, M. Henri 
Ctrre. _ , _ _ _ , 

Syndic provisoire, M. Cnatte-
leyn. 

Le Greffier du Tribunal, 
16236d E . VITOU. 

Etude deMe VALENDUCQ,notaire 
à Lannoy. 

LYS-LEZ-LANNOY 
Sur les vergers de la ferme Del-

poulene, propriété de M. De-
lattre. 

A VENDRE 
par portions 

5 BOIS BLANCS 
5 Frênes, 1 Orme, 55 Pommiers, 

Poiriers et cerisiers, 3 noyers et 
une Haie. 

L'an 1888, le lundi 9 janvier, à 
2 heures de relevée, M ' VALEN-
DCCQ, notaire à Lannoy, procé­
dera à cet te vente. 

Il sera accordé crédit aux ache­
teurs solvablee. 

Réunion snr les i ieax. 

\VIS DIVERS 

ÉCLAIRAGE 
L e s b e c s ù g n z in i e i» -

Nïfrt, du système à. « l i s q u e et 
dusysteme Niifjlï donnent avec 
une n o t a b l e é c o n o m i e , 
u n é c l a i r a g e s u p é r i e u r 
à ce1 ui que l'on peut obtenir par 
les meilleures lampes à pétrole. 
Des lyres complètes avec r é ­
f l e c t e u r s e n o p a l e et 
et b e c s i n t e n s i f s de l'un et 
de l'autre système, se vendent au 
prix de 21 "francs la pièce. 

L a m p e s j i n t o n w i y e s 
W e n h a m e t a u t r e s . 

M o t e u r s a g n z . 
S'adresser à la succursale de la 

Compagnie du Gaz de Roubaix, 
rue Saint-Georges, 14-16. 14564 

VIN DE PEPTONE 
de C H A P O T E A U T . Pharmacies ï Paris 

La P o p t o n e est le résultat de la digestion de la 
viande de bœuf par lapepsine comme par l'estomac 
lui-même. On nourrit ainsi les malades, les conva­
lescents et toutespersonnesatteintesd 'anémie p a r 
é p u i s e m e n t , d i g e s t i o n s difficiles, d é g o û t d e s 
a l i m e n t s , fièvres, d i a b è t e , p h t n i s i e , d y s e n ­
t e r i e , t u m e u r s , c a n c e r s , m a l a d i e s d u foie 
et de l ' es tomac. —DÉPÔT : Toutes Pharmacies. 

C-FE BOURBON 
PLACE DU TR1CH0N, I ROUBAIX 

i TRUFFES FRAICHES 

Roussel-Degryse 
R O U B A I X 

O a r o a m A s _=*•_._,i4iabis 
e n f a c e 

l ' a v e n u e d e i ' A b a t t o i r 
La Muette, roues caoutchoutées. 
L'Elégante, genre carrosserie. 
Voiture tournante, syst. perf. 
Chevaux mécaniques. Vélocipè­
des. Voitures de poupées. 

BAS PRIX EXCEPTIONNELS 

Échanges & Réparations 
Voitures osier à une et aeux places, roues bois et roues fer 

ncassables. à de» prix exceptionnels» dp bon marché. 14*280 

R u e P a u v r ô e , 3 5 bis , R o u b a i x 

IMPERMÉABLES Le Procédé TWU» I 
rend les 

_ , I » 8 ' < T S l l 

• à l'eau,les laisse _»•__ rx_-__._>l__ à l ' a i r - ; 
[ ne change ni aspect ni nuance ; sans odeur ; 

préserve des mites. « : 
ADOPTÉ PAB USS GRANDES MAISONS DE TISSUS • 

^ ^ I n c M p t o t » * ' ^ » ' » IMPERMÉABILIStES 
Exigez Marcue " r B É T 1 j * l 

Certaine et Radicale 
Alfe'ctiûDs de ia Peau 
Dartres , Eczémas, 

Psorias is , Acné, •_•: 
in PLUES. 

Il ULCÈRES VARIQUEUX 
«*_y ère» tenu- incnnUn 

_ pu Ici triât t«lvi"« IM«i«i 
LeTraitemeritnedéranaenullementdutrayail 
U est à 1» portée «ee petltee bonraee 
W et, **• 'e deuxième jour, 

U prodttU une _ _ _ _ _ * * "en• , ,'1•• 
| " » * J » I » . U M I M I » 0 , I * I « « ' « •H^U*. 

«ui «t/ot-L/eM», 41, H?LUH [S.tt-H.) 

20844 

FABRIQUESPÉCIALE DE BANDAGES 
Appareils et Corsets Orthopédiques 

POUR LE REDRESSEMENT de toutes DIFFORMITÉS 
Jambes et Bras artificiels, Jambes de lots. Béquilles, 

Ceintures, Bas pour varices, Suspcnsoirs, Irrigateurs, 
Injecteurs, Seringues pavaz èguilles de rechange, Pul­
vérisateurs, etc. 

La maison se charge de toutes les réparations d'appareils, banda­
ges, irrigateurs, jambes de bois et béquilles, à des prix modérés. 

Tous les appareils seront appliqués par M. Vlèminckx, ex-banda-
giste des Hôpitaux et Facultés de Lille. 

Mme Vlémincfe.x se tient à la disposition des dames pour l 'appli­
cation des» appareil», 115097 

LA VELOUTINE 
PouIreûeRiz suéciale préparée an m m m « a i W j'gB action salutaire n m p n 

A D H É R E N T E & .NVlSIEs_.fe 
Elle donne au teint une beauté et une fraîcheur naturelles 
* jéjier des <-*-»- CH. F A Y , inventeur %*~-* ^ S S S £ i 

et Contrefaçon* 9 , R u e d e ! a P a U ^ P A B ^ de la Semé du 8^at1815 

T\ SANTAL DEMIDY 
P h a r m a c i e n A P a u » 

Supprime Copahu . 
C u b è b ' » et i n j e c ­
t i o n s , guérit en 4^ 
h e u r e s l es écoule­
ments. Très efficace 
dans les maladies de 
la vessie,il rend claires 
les urines les plus 
troubles. WpJt: Tenir, ton 

16239 

Arrivages tous les jours 

DÉPÔT DE GIBIER ET VOLAILLE 

FitETS DE HARENGS SAURS 
Baisse de 25 Oi<D 

C R O S N E D U J A P O N 
DEPOT DE PÂTÉ DE FOIE GRAS 

DE TOUTES MARQUES 
Dépôt des LIQUEUBS HYGIÉNIQUES des Pères 

Célestins de Vichy. 

ELECTRICITE 
G. LEMPIRE 

ÉLECTRICIEN 
Ex-Agent des Téléphones de VElat, fournisseur des pt'incifmux négociants et industriels de Roubaix, 

de J^ourmies et de ses réseaux annexes. 
Représentant de la Maison de BRAN VILLE et O , de Paris, pour les appareils P. BERT et D'ARSONVAL 

16, Boulevard de Paris et rue des Loups, 11, ROUBAIX TABLEAUX INDICATEURS 
P o u r H ô t e l s , B a i n s , C h â t e a u x , U s i n e s , A d m i n i s t r a t i o n s , e t c . 

Transmetteurs Microphoniques 
et Téléphones 

systèmes Ader, Gower-Bell, Sieur, Bert et 
d'Arsonval, Aubry, Goloubitzky, Maiche, 
Teillou, Testu. 

Sonneries-postes, postes portatifs pour 
bureaux centraux et postes portatifs mili­
taires. 

TKLÉPHOHuS DU DOCTILR «CIIOROWIKS 
(l r 0 médaille avec diplôme, Saint-Péters­

bourg 1886 ; médaille d'or, Anvers et 
Varsovie 1885) 

CONDENSATEUR CHANTANT 
(Pollard et Garniez) 

Appel Magnéto-Electriqae 
(Remplaçant la Pile), système B. Abdank 

ABAK0N0WICZ 
Tableaux indicateurs pour los bureaux 

centraux 

POSTE TELEPHONIQUE 
Bert et d'Arsonval 

Comprenant : 

1 Microphone > 
1 Sonnerie at tenante 
1 Bouton d'appel 
2 Communicateurs automati­

ques 
2 Téléphones nickelés 

Emballage 3 francs. 

100 
( r . 

Bijoux Électriques 
Fil cuivre recouvert gutta et coton, câbles, tresses goudronnées et sous plomb 

PILES LECLANGHÉ (gros et détail) 
Entretien des postes téléphoniques, 25 francs par année et par poste 

Devis et Renseignements gratuits 

TRAVAUX TRÈS SOIGNÉS ET EXÉCUTION RAPIDE 
ON TRAITE K I U F A R ET 4 PRIX RÉDUIT ToilR LES GRADES INST4LL4T10NS 

Tasntien.es
Nord.de

